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Après un exposé synthétique du portrait des jeunes de la région mulhousienne, 

des élus des communes de Lutterbach et Pfastatt, accompagnés de la directrice 

de la MJC/CSC la Bobine, sont venus présenter le partenariat mis en oeuvre à 

l’échelle des deux  communes. Les élus et professionnels présents ont ensuite fait 

part de leurs expériences en commune, de leurs problèmes et de l’importance du 

dialogue. Retour sur deux heures d’échanges.

Des attentes variables selon l’âge

L’agence d’urbanisme  travaille 
depuis  2015 sur la problématique des 
jeunes. Les enjeux et questions ont 
été dans un premier temps analysés 
à Mulhouse, puis dans la région 
mulhousienne.

Portrait des jeunes de la région 
mulhousienne 

Chez les jeunes rencontrés, des diff érences sensibles en termes de besoins 

et d’attentes apparaissent en fonction de l’âge : « 14 ans apparaît comme 

un âge véritablement charnière entre l’enfance et l’âge adulte, où les 

personnalités se dessinent »1. Ainsi, chez les pré-adolescents (10/14 ans) 

rencontrés, les besoins et attentes envers la collectivité locale sont bien 

souvent liés à la problématique des espaces publics. Deux aspects de cet 

enjeu sont plus saillants : le manque (à leurs yeux) d’espaces adaptés à 

leurs activités de jeux et le problème des conflits d’usages et des conflits

« générationnels ».

La donne est diff érente chez les adolescents et les adolescents et les jeunes 

adultes (14/24 ans). Leurs préoccupations, besoins et attentes sont très 

souvent liés à l’enjeu d’autonomisation. En 2000 déjà, Olivier Galland notait 

que l’accès des jeunes à l’indépendance, qu’il défi nissait par trois attributs

(« un emploi stable, un logement à sa charge et le début d’une vie commune en

couple »2) était de plus en plus tardif, en raison d’une diffi  culté croissante d’accès 

à l’indépendance économique.

Le portrait fait émerger 4 enjeux 

• Proximité : l’échelle communale est plébiscitée, notamment parce que 

les jeunes sont peu mobiles.

• L’association des jeunes, parents et structures-relais à la défi nition et à 

la réalisation des projets est facilitée par cette proximité. 

• Coordination : la compétence jeunesse est partagée entre diff érentes 

échelles institutionnelles. M2A pourrait assurer un rôle de coordination des 

politiques portées par les communes, diff user de bons exemples, etc.

• Mutualisation : il est compliqué de mettre en œuvre une politique 

jeunesse sans relais de terrain. La mutualisation d’un équipement, et d’une 

ligne politique, peut être une idée pertinente à l’échelle de 2 ou 3 communes. 

1 Enquête qualitative auprès des adolescents français. Rapport d’étude pour le Service 
d’Information du Gouvernement et France Stratégie, TNS Sofres, mars 2015
2 Olivier Galland, entrer dans la vie adulte : des étapes toujours plus tardives, mais resserrées, in 
Economie et Statistiques, n°337-338, 2000.

Les adolescents : des citoyens improbables ?
Quels vecteurs pour mieux associer les jeunes 
aux projets publics ? 

LES MATINALES
de l'Agence d'Urbanisme

La place des jeunes dans l’espace 
public, une problématique commune à 
Mulhouse et à son agglomération.
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“ Dialogue ”, “ adaptation en continu ” et “ culture 
commune ” : maîtres mots d’une politique jeunesse 
qui fonctionne 

Depuis 2014, la Mairie de Lutterbach a, par convention, confi é 

son animation jeunesse à la Bobine, structure basée à Pfastatt. 

Les jeunes lutterbachois peuvent ainsi « bénéfi cier de places 

réservées dans toutes les activités jeunesse proposées par 

la Bobine, [d’avoir] des temps d’animation spécifi ques sur la

commune ». 

L’exemple du partenariat entre Pfastatt et Lutterbach montre que 

la mutualisation d’équipements et de politiques publiques 

à l’échelle de 2 communes constitue un moyen pertinent 

et moins onéreux de répondre aux attentes de tous les 

habitants, quels que soient leur âge et leurs besoins. 

Depuis 2014, le partenariat s’est élargi à la culture (festival 

Festi’Grenadine) et à la parentalité. La dynamique collective 

conduite par les acteurs locaux renforce et développe la politique 

jeunesse sur le territoire des deux communes. 

Quels leviers pour les collectivités locales ?

• Le sport : les clubs et les associations peuvent être une 

passerelle entre le mouvement sportif et le mouvement 

socio-éducatif. Par ailleurs, la pratique libre d’un sport, 

sans passer par une licence, se développe beaucoup chez les 

jeunes. Elle peut être encadrée, comme le montre l’expérience 

des pratiques sportives ouvertes à Mulhouse. A terme, il serait 

pertinent de réfléchir à l’association des clubs sportifs. Le but  

serait d’amener les jeunes qui le souhaitent vers une pratique 

en compétition, dans une logique de performance et de 

développement des compétences. 

• Le rôle de l’élu : l’expérience de Lutterbach et Pfastatt 

montre que l’élu joue un rôle important dans la vie des structures 

socio-éducatives, au-delà des questions de fi nancement. Il 

peut, par exemple, encourager et mobiliser des bénévoles pour 

accompagner la vie de ces structures associatives. 

 Localement, il y aurait sans doute des eff orts à faire en matière 

de continuité et de répartition des tâches. Ainsi, m2A dispose 

des compétences petite enfance et périscolaire, pas de la 

compétence jeunesse. Il faudrait réfléchir, et peut-être inventer 

une meilleure coordination entre les diff érentes échelles pour 

mutualiser, mais aussi assurer une continuité et une lisibilité 

optimale de l’off re de services aux habitants.

Le parK des Gravières, à Kingersheim, un équipement pensé 
avec les habitants et les jeunes de la commune. 

Le sport peut-il rapprocher les jeunes, les associations et les 
collectivités locales ?
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Les communes peuvent dialoguer pour trouver des solutions 
intelligentes et mutualiser les moyens. 


